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Aux Eled:eurs du Bas Canada,

Et a ccux du Comtc et des Villcs de Q^utbec en particulicr,

F'PUIS lacV-efTc admonitoire que nom vous avons tuitc dins 1» Gazette du 17 dc co

irioii, on a diftfibue parmi Ic t^cuplc divcifcs aflich(.-s, qu. Iqucs iincs rccnmiiKJiidanc

ccruins Ca.ididals, ct d'autrcaa/uiu puurobjct de Ics jullifur. Toutcs crs pitcts font

iii;u)cciut:> ct dcccntcs, a 1 cxccpuon d'unc Iculc qn'on pcuL rcgaidir conime dil]iiriia-

j3^^_^,^ niatoirc, et qui abondc en mcnlo.ig(is. Nous alloiii rcxamiiur, ct nous ta.hcron. dc

rcuucrKsarfiun>cnslCMr.?raircsetdctruueks in()«uations inlidicufcs que ( onticnt cot impiinn^',

L'autiur dc I .nus an:. <.»-.^u/, }u du,— 1
'^ (^ i.'icinolc conv<'nu cntre Ics Maichands iiruanniqucj

qiiViix ItiiUdjivci.U'liT k:, rcpr. IcntiLsdaus la Lhambrcd'AlT'cmMcc.

2 -"QWcn brij^uant coniointc.ncnt ks fuilragi^^s ils ont forme une co-alition qui manikltc kur

Eiun''c illibcralue(qu'dqu.il!ricironiqunncntdc libcrabtc) cnvers ks L'aiadicns.

j^Quc n lcs,mrt.hai.ds Angloislontc'lus, K-;,l<,ix fondimcntalcsdcs Canadicns nc mim-ont au,

cuiiavautatic, ou pout-cue (lu'cUcs kront alter.Cs et Uiutilccs.
^

4 C- (juc k inrindie rovers pcut ks eloigner de ia province, ct que conkquemnncnt Ms n ont auctii\

droit dc prctcndre a etrc Rcpr-Hcntans.

c ^ (^i \\ duit y avoir uiic telle union d'intcrets cntre ks Elcclcursct les reprekntanta, quctoutei

k>s loix qic la J-e^iaature puilktaire alkaent esakincnt tous Ic:; membres de la Chambrc d'Alkm^

bl cdcnHinequc Un.alkdupeuplc. au moyci dc quoi il voudmit infinuer. cju'd n'y a point de

lia.ibn ni dc communion dintciet cure ks n.are hands Anglois et k p^uple.

La premiere et kconde aiTcrtions font prouvccs etrc des menlongcs groiricis par la divilion que

t.;ut k n.onJc voit exilh-rdans labane ville, oa Tintnct Anglois elUUvik par quatre ou cinq Can-

duiats atrillant cliacunpour foi.n'avant amime liailcn enkriibk, et fouttnus chacun fcpartment par

ks amis! llelUuin trop notoire que ks Mmhands noqt jamais affcde de croire qu'ils ont un

iVoit cxclur.f ala reprckntaciou dans la (. hambrc dAikmbloe. lis ont trop debon kns et d'equite

pour ,icfii er un monopok. 1 Is avoucnt que 1 ckcuon dolt cfrc libre et ouvcne a tout k monde; et quo

k pcuple doit chailir fans prjuge, iotparmi les marchands, ou parmi les kigneurs. ccux q^'U

croit ks plus capabks de fairc ks nicdkures loix unt pour TAj^riculture que pour k Commerce du

pais. Cell U premiere foi.. je pcnk. que le corps des Marchands a etc accufe de manquer de hbi^

,a>i!i cnvers les Canadiens, loit dans les aftairc, de Commerce ou dan> leur conduite perfoneb^

lis ont etc extrOmcment gcnereux dins 1 s aH"airc^, d.- commerce avcc k> Cana.li.ns, et ImiLfiv' le? -

trai.ei-av>;c hauteur e:iTu-pris: ds les ont' tou)ouis coniidere, comme des hommes. des amis, de?

vt)iii!.s et des concitovchs leurs egaux aux ycux de la loi

l»our ivpondie a la troilieme iminuation; n..us foutenon's qu'il n'y a aucyn^ preuvs gye jes Mar-

cbands Dntaniquesaicnt japiais elTave de taiic ch.inger les loix londamenraks du Canao^. lis onti

fouhait.' avoir des loix bonnes et falutaires pour lc^ci::dyens dc toutes denominations, afin que tour,

k luoiide put ctre alliire dans la jouiflance vie fa liberte et de k> bici^,. Quand lis one f. nti un gnef,

jls k font plaints ; ils qnt dcmande qu'il fut redrcfse Qiiand ils ont dcmande des loix pour allur^ r les

proprktcs de commerce en circulaiion, il:, o.it en mcmc tems rerommande J-une maniere tout-a-

lait cirdrc que ks droits ct inteiets des Seigneurs, du Meunier. du Cure etdy Cwltnateuf fulkntaf,

lures.
"
L^-AutLur de "lAvis aux Canadiens." par (a quatrieme infinuation, laifTe appercevoir ou une

ciar.dcdeloyaute ou une ignorance grolneie; car ii par Ic mot n'tvrj il cntend kchanganent de lou-

v.rain on peur linculpcrde trahifon eiucrs k Uoi et ic peuple de la Grande liretagne, de qui il

tient u'ne place tre. honorable et Lucrative ; et nous ofun, d,r- qu'd elt le icul tra.tre qu d y ait dans

le pais. Si i)ar uvos il n-cntend que le. vifalfuudo de la torti.ne pavmi les Marchands individiieU

kiiicnt ct que s'ils ne reultilknt pa^ dans leurs entreprifes de conunerce, il taut qu'ils rctourneni!

doaiis foiit venus, nous (kvons ri'e- de fa liupidiie; et mt'me loUque nous mepriions la mJig-

jiicc impuiirante, nous rinformeron,-,, que fous le Gouvcrncment Hritaniquc, la generation des Aiar-

chaniU ell comme lageiu'ration des hommes. ct que li par quclque fagc relolution dc 1 auteur dc

1 alliche ct de ks Coad|uleurs les Maicl-.ands Britaniqucs ctOK nt expullesdu pais, il cnviendioit dc

la Grande liretagne le double du n<;mbrc d.? ccux qui y font aujourd hul, rant il ell vrai qiu' 1 an-

ciLn piovcrbe ma d^al AU-r* cil applicable a ce lujet. Nous voyons prcfquejouinelkment, <g^%

des ifcvcrs dans le cours de la nature cnkvcnt ks Marcl-u\nds de meme que les Seigneurs, ct ccpcn-

dant nous ne trouvons pointde vuide dans le fyllr.iie mercantile. D'autres s'clcvent ct reprennen:

la i.lace de ccux que la mort acmport6s; et qu>.i>;ue la taulx du tems inoilloiinc les hommes fans

diltindion Marchands, Seigneurs et autrcs, elk ne daruk pas k comn.erce, ci;r il durera autant

que k tems mcmc. Kien ne pcut detruire k commerce que des pnncipe>. opprcfids ct arb.traire.i

tels que Tauteur de I'alliche enqucllum propok; et il tft a efpcrer qu'il lera dcformais enc uragc

aulli bienque dans toute autre partiedu monde. Les Marchands Briranrnqucs ont un Miilicn el;

demi d'aig- nt en circulation dans les deux provinces du Canada, lis exponent annuLllcmcuc plu-

iieurs cent inille nunotsde bled <.\\i Has Canada, outre plulieurs autres exportations doi.t k' uion-

tant ek conlickrabk. Voila ccrtainement d'lmpoitantes cntrcprifes et dc grands rilques. lis ont

kit doubkr au moins la valeur des tcrres et des maifons d'un bout dela pioviiKC a lautie, tL il y

a tout lieu d'efpercr cpie fous le (iouverncmcnt aCluel. elk augmentcia encore. Le Marchand Bn-

taniquc doit ctre rcgardc comme le meilkur ami du cultivateur des terrcs dont il rccompenle lin-

dulh-ie ct vis-a-vis duquel il k comporie toujours avcc refpcvit et civilitC-. On pcut done prJu,

mcr qu'il a les titres ks micux fondes. ct ks plus jullcs pretcnllons a s'intcrcllcr au bienctrc cta^

kginacio.ndu pais.
* S'il en tombe ««, il i'en ik'vera dcuz.


